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service de ses concitoyens. Je suis sûr que
nous avons tous été attristés d'apprendre que
sir Anthony Eden avait été aussi contraint
de prendre un assez long repos à un moment
où nous savons tous avec quelle ardeur il au-
rait désiré continuer de partager la respon-
sabilité des décisions que la situation mondiale
exige à l'heure actuelle.

Nous nous réjouissons de ce que M.
Drew ait une si splendide convalescence. J'ai
eu le plaisir de le voir quelques minutes l'au-
tre jour et de lui exprimer mon souhait sin-
cère que son état réponde aux apparences.
C'est mon espoir et l'espoir de tous mes col-
lègues pour l'avenir de l'honorable député, et
nous nous réjouirons certainement avec tous
ses amis au sein des autres partis du pays
lorsque les circonstances lui permettront, sans
qu'il s'écarte trop sensiblement des avis de ses
médecins, de reprendre son activité dans la
vie publique au Canada.

M. M. J. Coldwell (Rosetown-Biggar):
Monsieur l'Orateur, j'ai remarqué que le pre-
mier ministre (M. St-Laurent) a dit qu'il par-
lait au nom de tous ceux qui l'entourent, de
ses collègues. Je puis l'assurer que, lorsqu'il
a exprimé sa sympathie à l'opposition officielle
en raison de l'absence de la Chambre, pour le
moment du moins, du chef de l'opposition, il
s'est exprimé au nom de nous tous à la Cham-
bre, indépendamment de l'endroit où nous
siégeons.

La mauvaise santé de M. Drew est évi-
demment une tragédie personnelle, en rai-
son du poste qu'il occupait et des services qu'il
a rendus. Même si j'ai souvent différé d'avis
avec lui, je le considérais néanmoins comme
un brillant opposant, comme quelqu'un qui
pouvait très souvent aller au coeur d'un pro-
blème et le discuter du point de vue de ceux
qui l'entouraient. Je sais que cela doit être
un coup très pénible pour eux.

Je n'ignore pas, dois-je dire également, le
rôle que M", Drew a joué dans les affaires
publiques de notre pays et je sais que ce
devait être un dur coup, dans les circonstan-
ces, pour elle qui a été une charmante hôtesse,
une personnalité qui a beaucoup contribué à
rehausser le poste de chef de l'opposition dans
tout notre pays. Monsieur l'Orateur, nous dé-
plorons cet événement. J'espère, avec le pre-
mier ministre (M. St-Laurent), que M. Drew
recouvrera parfaitement sa santé et sa
vigueur et pourra continuer pendant de nom-
breuses années encore de rendre service sous
une forme ou sous une autre à la population
du Canada.

M. Solon E. Low (Peace-River): Monsieur
l'Orateur, je suis sûr que le chef intérimaire
du parti conservateur, avant de prendre lui-
même la parole, me permettra de dire que
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notre groupe souscrit chaleureusement à ce
que le premier ministre (M. St-Laurent) et le
chef du parti cécéfiste ont dit au sujet du
chef de l'opposition. Nous tenons à déclarer
que nous trouvons extrêmement regrettable
que M. Drew ait dû songer à résigner
ses importantes fonctions par suite des rudes
atteintes qu'elles ont portées à sa vigueur et
à sa santé. Nous n'oublions pas non plus le
rôle que M"" Drew a joué, comme on l'a
dit fort justement, et la collaboration qu'elle
a apportée au travail accompli par M. Drew.

L'hon. W. Earl Rowe (chef intérimaire de
l'opposition): Monsieur l'Orateur, comme l'ont
dit l'honorable député de Rosetown-Biggar
(M. Coldwell) et l'honorable député qui vient
de reprendre son siège, il n'y a pas grand
chose à ajouter car le premier ministre a
parlé en notre nom à tous. Au nom de l'op-
position, je tiens à dire que j'apprécie à leur
valeur les paroles qu'ont prononcées aujour-
d'hui le premier ministre et quelques mem-
bres des autres partis. Par bonheur, il y a
un courant de sympathie qui nous rend sensi-
bles aux problèmes des uns et des autres;
c'est là l'une des heureuses traditions de la
vie publique. M. et M"® Drew ont donné
beaucoup d'eux-mêmes aux affaires publiques
du Canada. Nul n'était plus attaché à sa
tâche que M. Drew. Depuis les jeunes années
de son adolescence, il s'est exercé à presque
toutes les tâches: service militaire outre-mer,
activité municipale, poste de premier ministre
d'une province et chef de l'opposition à la
Chambre des communes depuis des années.
Malgré la grande force dont il semble appa-
remment doué, avec les années il a semblé
se donner davantage à sa tâche au lieu de
diminuer son effort comme il faudrait s'y
attendre à mesure qu'on approche de son
crépuscule. L'honorable George Drew avait
beaucoup d'énergie et il en a consacré une
bonne part à la cause publique. Je sais que
sa femme et lui sont très sensibles à la
sympathie que leur ont exprimée en cette
enceinte le premier ministre et d'autres dé-
putés. Je me ferai un plaisir de leur trans-
mettre ces témoignages.

J'espère aussi, avec le premier ministre, que
M. Drew pourra encore rendre service dans
d'autres domaines importants. Je puis égale-
ment vous assurer, monsieur l'Orateur, comme
l'a dit le premier ministre, qu'il recouvre rapi-
dement sa vigueur. Il a bonne mine et selon
toute apparence il pourra bientôt reprendre
un rôle important dans la vie publique au
Canada. Je suis sûr que sa vaste expérience
lui permettrait de remplir à l'avenir de très
importantes fonctions. Comme l'a dit l'hono-
rable préopinant, j'espère qu'il jouira pen-
dant de longues années de la vigueur néces-


